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JEAN-MARC FRECHETTE 

Éloge du charpentier 

Conßns d'un songe, ce berceau ! 

jailli des mains de Joseph, 

ronceux et couleur d'aurore, menuisé 

dans le plus beau bois de sapin. 

Les anges attroupés 

contemplent interdits 

le berceau royal. 

Grains de neige 

qui se croisent follement, 

ils chantent dans l'avant-soir 

le métier du patriarche : 

économie de la nuit 

et son sel nécessaire et suspendu. 


